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Amen ! Amen ! Tout à l’heure, dans notre pièce de prière, j’ai dit : « Je crois qu’en 
ce weekend, personne ne repartira sans être sauvé et que tous expérimenteront 
personnellement la grâce de Dieu ». Nous aurons deux choses : le souper (la sainte 
cène) et le baptême d’eau. Nous voulons que tous atteignent le but. Mais, pour 
cela, il est nécessaire que la parole : « Lui qui a commencé Son œuvre en nous » 
s’accomplisse. Il doit avoir commencé Son œuvre. Et s’Il n’a pas encore commencé, 
que cela ait lieu ce soir par la grâce de Dieu. Je le répète : Celui qui a commencé 
Son œuvre en nous, Il l’achèvera pour le jour glorieux de Son retour en nous tous.

Je voudrais aussi dire merci pour tous les messages de salutation que nous avons 
entendus. Et nous voulons aussi mentionner particulièrement le frère Claudio 
Myskys et aussi notre frère Olek du Portugal qui a amené une œuvre à l’existence 
par la grâce de Dieu dans tout le Brézil. Et là-bas, nous avons des émissions de 
télévision d’un bout à l’autre du pays. Et aujourd’hui, en ce weekend, il y a plus 
de trois milles jeunes qui sont rassemblés au nord du pays, et nous voulons les 
saluer très particulièrement. Ils écoutent maintenant en direct. Nous remercions 
le Seigneur Dieu pour toutes les portes ouvertes et pour tous les cœurs ouverts, 
et aussi de ce qu’Il a donné la possibilité que tous les peuples, les langues et les 
nations soient connectés. 

Nous avons ensuite des frères qui sont en visite ici, nous leur avons souhaité la 
bienvenue. Que le Seigneur Dieu vous bénisse particulièrement. Pourquoi entre-
prendre un voyage pour être simplement ici un weekend, pendant deux jours ? 
Nous sommes rassemblés ici de vingt trois nations différentes. Qui entreprendrait 
mille cinq cent kilomètres en voiture juste pour être quelque part simplement ? 
Mais le Seigneur a promis une faim qu’Il enverrait, une faim d’écouter la sainte 
parole de Dieu. Et nous sommes reconnaissants de ce que ce temps est là. Et aus-
si tous les autres frères qui sont ici aujourd’hui, particulièrement tous les frères 
prédicateurs, que le Seigneur vous bénisse partout où vous êtes, en particulier le 
frère Oscar qui était lié à Jeffersonville depuis plusieurs années, et le Seigneur 
lui a fait maintenant grâce, Il l’a secouru. Que Dieu te bénisse, frère Oscar. Que 
Dieu bénisse tous de la plénitude de Sa grâce ; car, tous ont leur place, leur devoir 
qu’ils doivent remplir. 

C’est ainsi que nous allons directement passer à l’observation de la parole. Nous 
avons déjà entendu dans l’introduction le sujet : « Tiens secrètes ces paroles, et 
scelle le livre jusqu’au temps de la À n » et ensuite : plusieurs seront puriÀ és, 
blanchis, éprouvés. Beaucoup seront mis à part, comprendront ces choses, ils 
auront de l’intelligence et seront préparés pour le jour du retour de notre Seigneur 
Jésus-Christ. Et pour cela, Dieu a fait en sorte que ce qui était promis dans les 
prophéties bibliques soit devenu une réalité dans notre temps. Nous n’allons pas 
parler de ces choses en détail, tout ce qui se passe parmi les nations, le désespoir 
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prédit, le désordre, la confusion qui va encore venir. Et beaucoup parlent du ré-
chauffement climatique, et la Bible dit que quand le Seigneur réparera les dégâts 
d’Israël, et guérira ses blessures, alors le soleil brillera sept fois plus fort et la lune 
brillera comme le soleil. C’est ainsi que Dieu l’a prédit dans Ésaïe chapitre 30 ver-
set 26. Et quand on considère ensuite tous les autres versets bibliques concernant 
le retour d’Israël dans le pays de la promesse, et aussi ce que notre Seigneur a dit : 
Il a trouvé Israël comme un raisin dans le désert. Et notre Seigneur dit ensuite : 
« Apprenez de cette parabole du À guier ». Quand nous considérons tout ce qui se 
passe dans notre temps, dans les écoles aussi, on ne peut plus comprendre tout 
ce qui est enseigné. Quand on voit tout cela arriver, le temps est là. C’est pour 
cette raison que la séparation, l’appel à sortir est important. 

Nous sommes dans le monde, mais nous ne sommes pas de ce monde. Nous n’al-
lons pouvoir rien changer de tout ce qui se passe dans ce monde. Tout ce qui a été 
annoncé va s’accomplir. La grande apostasie aura lieu. Nous l’avons dit il n’y a 
pas longtemps, les théologiens pensent que Dieu n’est pas masculin, il est les deux 
en même temps (masculin et féminin). Quand on entend tous ces blasphèmes, où 
sommes-nous arrivés dans ce monde ? Et aussi ce soi-disant christianisme ! Où 
en sommes-nous ? À l’extérieur, c’est bien-sûr l’apparence de la piété. Ils chantent 
des cantiques religieux et lisent des textes, mais, ils ne croient plus ce que disent 
les Écritures et tel que les Écritures le disent.

Aujourd’hui, je voudrais particulièrement mentionner Abraham en tant que « père 
de la foi ». Le Seigneur lui a parlé personnellement, et il croyait Dieu. Et ce que 
le Seigneur lui avait promis s’est accompli. Et nous sommes la semence d’Abra-
ham, la semence divine de la promesse. Et nous croyons chaque parole de Dieu. 
Ce que j’ai particulièrement constaté du temps de Moïse dans Exode chapitre 4 
jusqu’à Exode chapitre 13, l’appel de Moïse, l’exode du peuple d’Israël est montré : 
« Rassemble-Moi Mon peuple ». Et, Moïse alla vers Pharaon et lui dit : « Ainsi dit 
le Seigneur, laisse sortir Mon peuple ». Dix fois dix Á éaux, et ensuite, le grand 
jour vint où l’agneau fut immolé. Le sang coula et fut appliqué sur les linteaux 
des portes, et ainsi, le Seigneur À t sortir Son peuple. Bien-aimés frères et sœurs, 
je voudrais lire seulement deux versets dans ce contexte des choses dans Exode 
chapitre 7. Lisons ici ces paroles merveilleuses qui sont écrites au sujet du man-
dat que Moïse avait reçu du Seigneur. Exode chapitre 7 verset 16 :

Et tu diras à Pharaon : L’Éternel, le Dieu des Hébreux, m’a en-
voyé auprès de toi, pour te dire : Laisse aller mon peuple.

C’était l’ordre, c’était un ordre qui fut prononcé, et c’est devenu une réalité. Ça 
continue ensuite :

AÀ n qu’il me serve dans le désert. Et voici, jusqu’à présent tu n’as 
point écouté.

Mes bien-aimés frères et sœurs, nous remercions Dieu le Seigneur de ce qu’Il a 
pris soin… Il a fait en sorte que tous puissent se soumettre pour que la volonté 
de Dieu s’accomplisse. Mais, la chose importante que j’ai dans le cœur est dans 
Exode chapitre 13. Exode chapitre 13 versets 21 et 22 :

L’Éternel allait devant eux, le jour dans une colonne de nuée 
pour les guider dans leur chemin, et la nuit dans une colonne de 
feu pour les éclairer, aÀ n qu’ils marchent jour et nuit.

Ensuite, nous lisons au verset 22 :
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La colonne de nuée ne se retirait point de devant le peuple pen-
dant le jour, ni la colonne de feu pendant la nuit.

Le Seigneur accompagnait Son peuple de l’alliance qu’Il a racheté, qu’Il a appelé à 
sortir, qu’Il a fait sortir vers la liberté pour le servir. Et c’était merveilleux, ce que, 
le jour, le Seigneur allait devant eux dans une colonne de nuée, et la nuit, dans 
une colonne de feu pour éclairer Son peuple nuit et jour aÀ n qu’ils marchent dans 
le chemin qu’Il lui montrait.

Bien-aimés frères et sœurs, nous ne pouvons rien faire d’autre que de donner 
l’honneur à notre Seigneur. N’avons-nous pas entendu les choses que Dieu notre 
Seigneur a faites dans notre temps pour nous appeler à sortir en tant que rache-
tés, délivrés, nous qu’Il a fait sortir ? Il nous a fait sortir pour nous montrer main-
tenant le chemin dans lequel nous devons marcher, et que nous puissions marcher 
nuit et jour. En 1950, alors que la colonne de feu était descendue sur la tête de 
frère Branham, et que les photographes, Mr Ayers et Mr Kippermann étaient tout 
de suite allés vers frère Branham avant minuit à l’hôtel pour lui dire : « Est-ce-
que tu sais que sur ta tête était suspendue une lumière surnaturelle pénétrée de 
feu ? » Et frère Branham avait dit : « Ce n’est pas à cause de moi, mais à cause de 
vous que cela a eu lieu ». Et ensuite, la photo a été envoyée à Washington, et le 29 
Janvier 1950, le docteur Georges Lacy a conÀ rmé que cette lumière surnaturelle 
est vraiment descendue sinon elle n’aurait pas pu être prise par l’appareil photo.

Qu’est-ce-que Dieu a fait dans notre temps ? Son peuple est rassemblé, et Dieu 
a pu utiliser frère Branham pour que le message original soit placé sur le chan-
delier et que le peuple de Dieu soit rassemblé. Et nous sommes reconnaissants à 
Dieu de tout notre cœur de ce que la lumière est apparue au temps du soir. Nous 
l’avons écrit dans la dernière lettre circulaire. Frère Branham a souvent mention-
né le verset biblique : « Au temps du soir, la lumière paraîtra ». Et la lumière est 
apparue. Le Seigneur a éclairé le chemin que nous devons suivre pour y marcher. 
Bien-aimés frères et sœurs, ces deux réunions, ce soir et demain, doivent servir 
à ce que les derniers qui n’ont pas encore pris leur décision pour le Seigneur, la 
prenne ; et qu’ils puissent croire de tout leur cœur en Jésus-Christ le Rédempteur 
qui a versé Son sang sur la croix à Golgotha, qui a payé le prix, qui a couvert les 
fautes, qui a pardonné les péchés, et qui, par Sa grâce, a accordé la réconciliation 
et le pardon. Il a tout accordé. Et deuxièmement, la régénération, la nouvelle 
naissance par l’Esprit de Dieu. Le pardon, la réconciliation a lieu par le sang de 
l’Agneau. Mais ensuite, la nouvelle vie de Dieu, la vie de Dieu en nous créé par la 
parole et l’Esprit. La parole est la semence. Combien de fois l’avons-nous dit ici, 
bien-aimés frères et sœurs ? Marie a reçu la promesse, et le Saint-Esprit vint sur 
elle, et le Fils de Dieu naquit. C’est la même chose aussi avec nous. Osé dit : Vous 
qui n’étiez pas Mon peuple, vous serez appelés « À ls du Dieu vivant », engendrés 
par le Saint-Esprit en vertu de la parole de Dieu qui, en tant que semence, est 
placée en nous.

Et nous regardons à toutes ces années en arrière. Hier aussi… je l’ai déjà fait… 
exactement cinquante cinq ans, en Octobre 1964, j’entrepris mon premier voyage 
missionnaire en Inde. J’ai été en Inde en tout vingt-trois fois, dans toutes ces 
grandes villes d’un bout à l’autre du pays. Quand je regarde cinquante-cinq ans 
en arrière… là-bas (En Inde), il y avait un homme qui était déjà là alors que frère 
Branham en son temps avait tenue des grandes réunions à Bombay, le frère Call, 
c’était son prénom… Dieu l’a puissamment béni. Il est allé aux États-Unis dans 
le Branham Tabernacle, s’est fait baptisé au nom du Seigneur Jésus-Christ. Et 
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le frère Branham me disait le 03 Décembre 1962 : « Frère Frank, si un jour tu 
devais entreprendre un voyage en Inde, ça, c’est l’homme que tu devrais contac-
ter ». Et Dieu a vraiment béni. En un dimanche matin, j’ai baptisé cent vingt-neuf 
personnes au nom du Seigneur Jésus-Christ. Et le frère Paul a aussi baptisé. Je 
mentionne ceci seulement bien-aimés frères et sœurs, parce que nous regardons 
à une longue époque pendant laquelle nous avons porté la vraie parole de Dieu. 
Nous regardons dans le monde entier, et tous ceux qui ont été visités par la grâce 
de Dieu durant toutes ces années et qui ont entendu ce que Dieu nous a promis et 
qui le croient.

Je voudrais aller dans Romains au premier chapitre et lire directement les deux 
premiers versets pour vous faire savoir ce que cela signiÀ e de recevoir un appel 
direct, un mandat lié à une responsabilité devant le Dieu vivant, et ainsi, porter 
Sa sainte parole. Romains chapitre 1 versets 1 et 2 :

Paul, serviteur de Jésus-Christ, appelé à être apôtre, mis à part 
pour annoncer l’Évangile de Dieu Évangile qui avait été promis 
auparavant de la part de Dieu par ses prophètes dans les saintes 
Écritures ;

Ça, c’est vraiment puissant, bien-aimés frères et sœurs. Si Paul continue ensuite à 
écrire au chapitre 10 pour dire que la foi vient de la prédication, et que la prédication 
vient de la parole de Dieu… la prédication ne vient pas des citations qu’on a 
mal comprises et qu’on interprète. La prédication, la vraie prédication de 
la vraie parole de l’Évangile éternel, doit venir de la parole de Christ, de 
la parole de Dieu comme c’est écrit dans Romains 10 verset 17, pour que notre 
foi soit selon les Écritures, et que nous ayons la possibilité de faire partir de ceux 
qui ont été appelés à sortir, conduits à sortir, ceux qui ont été mis à part. oui, 
faire partie de ceux à qui les mystères qui étaient restés cachés jusqu’à la À n des 
temps ont été révélés. Et nous vivons maintenant dans la À n des temps prédits 
dans Daniel. Et, par la grâce de Dieu, tout ce que nous avons lu s’est accompli. 
Que ça concerne la révélation du mystère de la divinité, du baptême d’eau, ou quoi 
que ce soit comme mystère, la chute de l’homme et la nécessité de notre rédemp-
tion, tout nous a été révélé. Qui aurait pu dire une fois : « L’Ange de l’Éternel se 
tenait dans ma pièce et m’a dit ce qui s’était passé le même jour le matin avec le 
serpent et l’après-midi avec Adam » ? Comment est-ce-que la chute de l’homme a 
eu réellement lieu ? Par un engendrement charnel. Et le mot « engendrement » 
est important. Notre Seigneur, en tant que Rédempteur, en tant que Fils devait 
venir. Et il est écrit à Son sujet : « Tu es Mon Fils, Je T’ai engendré aujourd’hui ». 
Là (dans le jardin d’Éden) c’était l’adversaire qui avait engendré. Mais ici, dans 
le Nouveau Testament, c’est Dieu qui a engendré pour rétablir l’homme dans sa 
position initiale et lui accorder la délivrance.

Nous revenons ici dans Romains 1. Lisons maintenant le verset 5 :

Par lui nous avons reçu la grâce et l’apostolat.

Pour quelle raison ?

Pour amener en son nom à l’obéissance de la foi tous les païens,

Ça, c’est le sens et l’objectif de Dieu, de la prédication biblique. C’est « pour amener 
en Son nom à l’obéissance de la foi tous les païens ». C’est pour cette raison que 
nous voulons aujourd’hui parce que nous allons fêter la sainte cène, nous vou-
lons dire avec toute la clarté : Seulement celui qui croit de tout son cœur que 
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Jésus-Christ a versé Son sang sur la croix à Golgotha en tant qu’Agneau de Dieu 
pour la rémission de nos péchés, pour notre pardon. Et celui qui, vraiment par 
conviction, a accepté Jésus-Christ et porte cette certitude dans son cœur : « J’ai 
reçu la grâce de Dieu, j’appartiens au Seigneur, mes fautes sont pardonnées, tout 
ce qui existait n’existe plus » … celui qui prendra part au souper, à la sainte cène, 
il doit croire en ce que Dieu nous a accordé par la croix de Golgotha : « Dieu était 
en Christ et a réconcilié le monde avec Lui-même ». Et avec cela, on pourrait aller 
à Ésaïe chapitre 53 : Notre condamnation est tombée sur Lui pour que nous ayons 
la paix ; et, par Ses meurtrissures, nous sommes guéris. Le châtiment qui nous 
donne la paix est tombé sur Lui ». Que tous ceux qui veulent prendre part au sou-
per, puissent avoir vraiment accepté le Seigneur en tant que Sauveur personnel, 
et qu’ils puissent croire de tout leur cœur que la réconciliation, le pardon qui a eu 
lieu est valable aussi pour eux par le sang, et qu’ils ont accepté ce que le Seigneur 
nous a accordé par Sa grâce.

Paul écrit encore ici dans Romains 1, il écrit particulièrement ici à partir du ver-
set 16 :

Car je n’ai point honte de l’Évangile (Du message du salut, N.d.t) 
: c’est la puissance de Dieu pour le salut de quiconque croit, du 
Juif premièrement, puis du Grec.

Ainsi, pour nous, pour tous les peuples, pour quiconque croit, l’Évangile est la 
puissance de Dieu car l’Évangile est le centre, il nous prêche ce qui a été accompli 
pour nous à Golgotha ; l’Évangile est la puissance de Dieu. Et comme Paul disait : 
« Je ne voulais rein s’avoir devant vous en dehors de Jésus-Christ, et Jésus-Christ 
le cruciÀ é ». Et il pouvait dire : « Je suis cruciÀ é avec Christ. Ce n’est plus moi qui 
vis, c’est Christ qui vit en moi ». C’est simplement merveilleux. Que cela ait lieu ce 
soir, bien-aimés frères et sœurs. Nous ne lisons pas seulement ces paroles : Elles 
doivent aujourd’hui devenir une réalité parmi nous et dans notre vie et dans tous 
les peuples, les langues et les nations dans le monde entier en commençant par la 
Nouvelle Zélande et l’Australie (c’est là que le jour commence) jusqu’aux extrémi-
tés de la terre. Nous chantons dans ce chœur « Ils viennent de l’est et de l’ouest ». 
Et cette pensée m’est venue : Nous devons nous inclure dans ce cantique et dire : 
« Nous venons de l’est et de l’ouest, du sud et du nord ». Pas seulement « ils ». Qui 
sont ces « ils », c’est toi et moi. Nous devons chanter : « Nous venons » nous qui 
sommes rassemblés devant le Seigneur, nous venons de l’est et de l’ouest, du sud 
et du nord ; nous venons de Montréal, d’Ottawa et de partout, de tous les peuples 
et les langues pour que, ce soir, le Message du salut, l’Évangile devienne en nous 
aussi une puissance de Dieu qui agit et produit toutes ces choses en nous, tout ce 
qui a été accompli sur la croix à Golgotha pour que nous puissions personnelle-
ment expérimenter par la puissance de Dieu ce que le Seigneur nous a accordé.

Il n’y a pas longtemps, j’ai entendu dans une prédication de frère Branham de 
1957, c’était une prédication puissante de l’Évangile. Dans les années 50, frère 
Branham n’a pas parlé de tous les mystères. Il a prêché l’Évangile sous la puis-
sance de Dieu. Et ensuite, il a appelé à croire et à venir à la prière. Et il dit subi-
tement : Seulement si vous croyez que la rédemption est accomplie, et que si vous 
venez devant pour qu’on prie pour vous, vous devez croire d’abord que ce n’est 
pas maintenant que ces choses vont s’accomplir, mais, elles sont déjà accomplies. 
Vous venez chercher votre salut, votre guérison déjà accomplie parce que tout est 
déjà accompli sur la croix à Golgotha. Vous êtes guéris, vous êtes sauvés, vous êtes 
délivrés. Et ce soir encore, nous voulons l’accepter de cette manière : Tout ce qui 
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nous a été accordé à Golgotha est déjà accompli. 

Et particulièrement, quand nous allons briser le pain et bénir la coupe, que nous 
puissions dans la plénitude de la foi avoir accepté cela de cette manière. Et en-
suite, par conviction en l’œuvre de la rédemption accomplie comme notre Sei-
gneur l’a dit Lui-même : « Aussi longtemps que vous mangez ce pain et buvez cette 
coupe, vous annoncez la mort de notre Seigneur Jésus jusqu’à ce qu’Il revienne ». 
Ça, c’est le centre de notre prédication comme c’était aussi pour Paul, c’est ainsi 
aussi pour nous. Que Dieu soit remercié de tout notre cœur. Et ensuite, il est écrit 
au verset 18 de Romains chapitre 1 :

La colère de Dieu se révèle du ciel contre toute impiété et toute in-
justice des hommes qui retiennent injustement la vérité captive.

Ils retiennent injustement captive la vérité ! Bien-aimés frères et sœurs, je le dis 
encore une fois ce soir : C’est pour moi un jour particulier. C’est presqu’un jour 
de jubilé. J’ai regardé tous les voyages et je regarde en arrière à tous ceux qui 
ont consacré leurs vies au Seigneur durant toutes ces années… et encore rapi-
dement, nous l’avons déjà dit : Notre frère Michael était à Dubaï. Nous y avions 
eu des réunions puissantes. Il a pu baptiser quatorze personnes au nom du Sei-
gneur Jésus-Christ. Et maintenant, il est en Arabie Saoudite où il peut prêcher la 
parole de Dieu, l›Évangile dans la puissance de Dieu. Oui, dans toutes les langues, 
les peuples et les nations, l›Évangile est prêché. La vérité n’a pas le droit d’être 
retenue injustement captive. La vérité doit être placée sur le chandelier. Et ça, 
nous l’avons fait par la grâce de Dieu étant mandatés par Dieu.

J’aimerais encore lire Éphésiens chapitre 2 avant d’aller aux versets de Corin-
thiens. Lisons Éphésiens chapitre 2 verser 4 :

Mais Dieu, qui est riche en miséricorde, à cause du grand amour 
dont il nous a aimés, nous qui étions morts par nos offenses, 
nous a rendus vivants avec Christ (c’est par grâce que vous êtes 
sauvés) ;

Quelle phrase puissante ! Nous sommes cruciÀ és avec Christ, et morts avec Lui 
pour marcher en nouveauté de vie étant ressuscités avec Lui. Nous l’avons sou-
vent dit en cet endroit : La vie est dans le sang, et c’est pour cette raison que notre 
Seigneur a versé Son sang divin pour que la vie, la vie éternelle qui était dans Son 
sang, revienne sur le troupeau des vainqueurs, des rachetés. Nous avons trouvé 
la grâce de Dieu, le pardon, la réconciliation et nous avons reçu la vie éternelle. 
Et ensuite, dans Éphésiens chapitre 2, lisons encore le verset 14. On pourrait 
continuer à lire ! La parole sainte de Dieu est tellement précieuse !

Car il est notre paix, lui qui des deux n’en a fait qu’un, et qui a 
renversé le mur de séparation, l’inimitié, ayant anéanti par sa 
chair la loi des ordonnances dans ses prescriptions ; il a voulu 
créer en lui-même avec les deux un seul homme nouveau, en éta-
blissant la paix (qui produit la paix, en allemand. N.d.t).

Et ça aussi, c’est très puissant : Celui qui est en paix avec Dieu ne va pas appor-
ter un manque de paix quelque part, il ne sera pas source de manque de paix. Il 
procurera la paix partout où il passe comme le cantique le dit : Quand la paix de 
Dieu remplit mon âme, mon âme exalte et mon cœur loue ! Lisons encore le verset 
20 d’Éphésiens chapitre 2 :
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Vous avez été édiÀ és sur le fondement des apôtres et des pro-
phètes, Jésus-Christ lui-même étant la pierre angulaire.

Bien-aimés frères et sœurs, disons encore cela : Nous vivons à la À n du temps de 
la grâce. Le retour de Jésus-Christ est devant la porte. Et le mandat qui a été don-
né est : « Rassemble-Moi Mon peuple pour qu’il puisse écouter Mes paroles ». Et 
l’exemple d’Abraham doit aller dans nos cœurs à tous. Abraham est notre exemple, 
notre modèle. Il croyait Dieu et cela lui a été imputé à justice. Beaucoup de ces 
trois milliards croient en Dieu. Qui croit vraiment Dieu dans notre temps ? Qui 
croit vraiment ce que Dieu a promis ? Qui croit ce que Dieu a dit ? Croire en Dieu, 
même le diable croit en Lui et il tremble (C’est ainsi que l’apôtre Jacques l’a écrit). 
Donc, croire et être obéissant vont ensemble. Croire et obéir. 

Lisons encore ces versets de Genèse chapitre 15, les versets 5 et 6 :

Et après l’avoir conduit dehors, il dit : Regarde vers le ciel, et 
compte les étoiles, si tu peux les compter. Et il lui dit : Telle sera 
ta postérité. Abram crut (eut conÀ ance, Louis Second) l’Éter-
nel, qui le lui imputa à justice.

En relation avec Romains 4 verset 3. Nous croyons Dieu de tout notre cœur. Nous 
croyons le message. Nous croyons que le Seigneur a donné un mandat qui apporte 
le Message originel, la sainte et précieuse parole de Dieu avant le retour de Jé-
sus-Christ. Et que ce message, cet Évangile devienne en nous tous la puissance de 
Dieu, qu’il produise tout ce qui nous est prêché dans l’Évangile, tout ce qui est ac-
compli pour nous à Golgotha. Nous pourrions aller dans d’autres Écritures et citer 
toutes les Écritures sur Abraham qui montrent qu’il était vraiment un croyant et 
qu’il est un modèle pour nous les croyants aujourd’hui. Nous pourrions aller aussi 
dans Genèse 17 verset 13… Genèse 17 verset 13 :

On devra circoncire…

Ici, il s’agit de la circoncision. On ne peut pas entrer dans ce sujet ici, mais, Dieu a 
fait une alliance. La circoncision devait être faite aussi à Abraham et à tous ceux 
de sa maison, comme un signe pour penser à ce qui s’était passé dans le jardin 
d’Éden, pour que la manière dont la chute de l’homme a eu lieu soit mise en évi-
dence. La circoncision devait avoir lieu pour que l’alliance qui a été brisée soit de 
nouveau rétablie. Cela n’est pas notre sujet aujourd’hui. Je voulais simplement 
aller rapidement à Romains chapitre 4 verset 3 :

Car que dit l’Écriture ? Abraham crut Dieu (crut à Dieu, Louis 
Second), et cela lui fut imputé à justice.

Bien-aimés frères et sœurs, je suis convaincu que nous croyons Dieu. Et, parce 
que nous croyons Dieu, nous avons reçu la justiÀ cation de la bouche de Dieu Lui-
même. Que pouvons-nous faire de plus que de croire ce que Dieu a dit ? Ce que 
Dieu a fait ? Et celui qui croit ce que Dieu a dit et a promis dans Sa parole, nous 
savons alors qu’en ce moment-là Dieu Lui-même prendra la responsabilité pour 
l’accomplissement de ce qu’Il promis. Aussi certain qu’Abraham… l’élection, la foi, 
l’obéissance, tout a été manifesté dans la vie d’Abraham. Il est sorti de Chaldée, de 
Babylone, et ensuite, la promesse, et ensuite, la foi et la conÀ rmation. Et ensuite : 
« SacriÀ e ton À ls que tu aimes », et l’obéissance suivit ensuite, c’était manifesté 
dans sa vie. Qu’il en soit ainsi aussi avec nous : l’élection, la foi, l’obéissance. Que 
tout cela soit aussi manifesté dans notre vie. Bien-aimés frères et sœurs, la sainte 
et précieuse parole de Dieu, l’Évangile, le message du salut, l’Évangile divin, que 
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l’Évangile devienne une telle puissance de Dieu en nous, car il est encore écrit : 
« Il n’y a pas de salut en aucun autre nom » et « aucun autre nom n’a été donné aux 
hommes sous le ciel pour qu’ils soient sauvés en dehors du nom de notre bien-ai-
mé Seigneur Jésus-Christ ». Et ça, nous l’acceptons et nous croyons de tout notre 
cœur et demandons au Seigneur qu’Il puisse aussi nous accorder l’obéissance.

Repartons au souper du Seigneur. Vous savez que le souper du Seigneur a eu lieu 
pendant le souper de la Pâque. C’était lors du souper de la Pâque, c’était un rappel 
de ce qui s’était passé lors de l’exode, lors de la sortie d’Égypte avec Israël. Lors 
du souper de la Pâque, c’est là que le Seigneur a pris le pain, et ensuite, a rendu 
grâce et l’a rompu. Ainsi, Il a lié l’Ancien au Nouveau Testament. Et nous remer-
cions Dieu de ce que nous pouvons ainsi fêter la sainte cène bibliquement comme 
cela nous a été transmis dans la parole de Dieu. On pourrait encore aller dans 
Exode chapitre 12 et lire… oui… peut-être que nous allons lire encore ce verset-là. 
Exode chapitre 12, pour que tous puissent savoir dans quel contexte c’est. Exode 
chapitre 12, lisons ici le verset 6 :

Vous le garderez jusqu’au quatorzième jour de ce mois ; et toute 
l’assemblée d’Israël l’immolera entre les deux soirs.

Et ici est le mystère, bien-aimés frères et sœurs : D’abord : « Laissez sortir Mon 
peuple, laisse sortir Mon À ls premier-né », mais ensuite, après la sortie, Israël fut 
appelée « Assemblée », c’est à dire « église ». Le peuple sorti fut appelé ensuite 
« église ». C’est pourquoi il est écrit ici : « Toute l’assemblée d’Israël » pour dire 
« l’Église », l’Ekklesia, les appelés à sortir :

Et toute l’assemblée d’Israël l’immolera entre les deux soirs.

Vous savez, nous avons déjà expliqué cela ici. En Israël, il y a le coucher du soleil 
où le soir commence avec l’apparition de l’obscurité. Et tout le temps entre le cou-
cher du soleil et avant que l’obscurité ne tombe, c’est l’entre les deux soirs. C’est 
pour cela qu’il est écrit « entre les deux soirs », c’est pendant cet intervalle, entre 
les deux soirs, que tous les sacriÀ ces étaient offerts, au temps du soir. Et ensuite, 
nous continuons à lire au verset 13 :

Le sang vous servira de signe sur les maisons où vous serez ; je 
verrai le sang, et je passerai par-dessus vous, et il n’y aura point 
de plaie qui vous détruise, quand je frapperai le pays d’Égypte.

Bien-aimés frères et sœurs, disons encore cela ici : La rédemption est accomplie. 
L’ange destructeur doit passer sans détruire. Et ce soir, nous nous plaçons tous 
sous couvert du sang. Disons : « Bien-aimé Seigneur, nous croyons de tout notre 
cœur que Tu as versé le sang de la nouvelle alliance et que ce sang est notre salut 
et notre protection. Et, sous le sang, nous avons le salut et la protection ». 

Lisons ensuite dans Matthieu 26 verset 19 :

Les disciples À rent ce que Jésus leur avait ordonné, et ils pré-
parèrent la Pâque. Le soir étant venu, il se mit à table avec les 
douze.

Ensuite, il est écrit avec précision ce que notre Seigneur a fait, comment est-ce-
que tout s’est déroulé. Que ce soit avec le pain, que ce soit avec la coupe. Tout est 
écrit clairement ici. Encore le verset 26 :

Pendant qu’ils mangeaient, Jésus prit du pain ; et, après avoir 
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rendu grâces, il le rompit, et le donna aux disciples, en disant : 
Prenez, mangez, ceci est mon corps. Il prit ensuite une coupe ; et, 
après avoir rendu grâces, il la leur donna, en disant : Buvez-en 
tous ; car ceci est mon sang (Il parle de Son sang), le sang de 
l’alliance, qui est répandu pour beaucoup, pour le pardon des 
péchés.

On doit bien comprendre le langage biblique. La coupe n’a pas été versée, la 
coupe a été bue ! Mais Son sang, le sang du Rédempteur a coulé. Il se référait 
à Lui. Il dit : « Mon sang, le sang qui est versé pour beaucoup pour le pardon des 
péchés ». Maintenant, le verset 29 :

Je vous le dis, je ne boirai plus désormais de ce fruit de la vigne, 
jusqu’au jour où j’en boirai du nouveau avec vous dans le royaume 
de mon Père.

Il faut simplement être reconnaissants pour la clarté de la parole de Dieu. Et 
ensuite, directement le passage… laissez-moi encore dire en insistant bien-aimés 
frères et sœurs par rapport au souper du Seigneur, ce que Paul a dit dans 1 Corin-
thiens chapitre 5 verset 7. 1 Corinthiens chapitre 5 verset 7 :

Faites disparaître le vieux levain, aÀ n que vous soyez une pâte 
nouvelle, puisque vous êtes sans levain (puisque vous avez été 
délivrés de tout levain, en allemand. N.d.t), car Christ, notre 
Pâque, a été immolé.

Ici, nous avons l’exhortation, l’avertissement bien-aimés frères et sœurs : Avant 
de passer au souper du Seigneur, nous devons nous examiner nous-mêmes : Est-
ce-que nous avons encore ce vieux levain, les vieilles doctrines, les vieux ensei-
gnements ? Tout ce qui n’est pas en accord avec Dieu et Sa parole, est-ce-que nous 
avons jeté tout et tout abandonné ? Est-ce-que dans nos pensées il n’y a rien à 
trouver du vieux levain et de la vieille nature ? Mais seulement du nouveau, tout 
nouveau, ce que le Seigneur a fait en nous. Aucun faux enseignement qui porte 
du vieux levain en soi. Non, mais le sain et pur enseignement de la parole de Dieu 
est prêché. Et bien-sûr, tout de suite allons dans 1 Corinthiens chapitre 10 aux 
versets 16 et 17, et lisons ces paroles merveilleuses :

La coupe de bénédiction que nous bénissons, n’est-elle pas la com-
munion au sang de Christ ? Le pain que nous rompons, n’est-il 
pas la communion au corps de Christ ?

Donc, ici, il y a une relation, la communion : Dieu a rétabli la communion avec 
nous, avec Lui. La communion est là et nous remercions le Seigneur pour cela. 
Lisons ensuite le verset 17 :

Puisqu’il y a un seul pain, nous qui sommes plusieurs, nous for-
mons un seul corps ; car nous participons tous à un même pain.

Alléluia ! Et à ce sujet aussi, nous pouvons remercier Dieu pour cela. bien-aimés 
frères et sœurs, nous ne le disons pas pour nous élever, mais, nous le disons avec 
une grande douleur. En ce qui concerne les États-Unis particulièrement et tous 
ceux qui sont sous leur inÁ uence – frère Borg tu peux nous montrer s’il te plaît. 
Es-tu là ? Montre nous s’il te plaît– ici, ce n’est pas un pain qui est rompu mais 
tout est déjà préparé, et ensuite, ce n’est pas une coupe, mais des centaines de 
petits verres de liqueurs sont distribués et les gens viennent et prennent un petit 
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verre de liqueur, et après avoir pris ce petit verre… je le dis vraiment avec un 
cœur très lourd : Notre bien-aimé frère Perry Green le 12 Décembre 1965, alors 
que frère Branham tenait la dernière prédication là-bas et le souper a été distri-
bué de manière qui n’est pas biblique. Et frère Perry Green a répété en disant : 
« Je ne peux pas me pardonner de ce que j’ai demandé à frère Branham de fêter 
le souper du Seigneur d’une manière qui n’est pas biblique avec nous ». Je ne sais 
pas ce que j’aurais fait à sa place. Le frère Green me disait qu’il ne peut pas se le 
pardonner. Moi, je ne l’aurai pas fait !

Mais, je vais vous le dire maintenant, bien-aimés frères et sœurs : Il faut que cela 
soit révélé par Dieu ! l’Évangile doit devenir la puissance de Dieu en nous. Nous 
devons avoir une sainte crainte devant toute parole de Dieu. Et s’il est écrit que 
notre Seigneur a rompu le pain lors de la fête de la Pâque, le pain qui était pré-
paré sans levain. Il a pris le pain préparé sans levain, et ensuite, a rendu grâce, 
ensuite, l’a rompu et l’a distribué. Et nous avons fait les choses de la même ma-
nière, comme notre Seigneur. Et je remercie le Seigneur. Je ne le dis pas à cause 
de moi, mais, je le dis pour l’honneur de Dieu : Depuis le commencement, nous 
avons fêté le souper du Seigneur pas le matin, ni le dimanche matin, mais tou-
jours le soir ! Toujours ! On ne peut pas fêter un souper le matin, c’est un souper ! 
Et durant toutes ces années, depuis la première réunion en 1958, depuis le pre-
mier jour, Dieu nous a accordé cette grâce de le faire de manière biblique. Et en 
ce qui concerne aussi le déroulement du souper lui-même et la sainte cène, il faut 
tout faire bibliquement et le fêter tel que c’est écrit noir sur blanc.

Lisons ensuite ces versets de Jean 13 où il est écrit au sujet du lavage des pieds. 
C’est sûrement nouveau pour beaucoup, mais, j’espère que tous sont d’accord avec 
ça. Jean 13, il est écrit aux versets 4 et 5 :

(Jésus) …se leva de table, ôta ses vêtements, et prit un linge, dont 
il se ceignit. Ensuite il versa de l’eau…

C’est Jésus qui À t tout ça :

Ensuite il versa de l’eau dans un bassin, et il se mit à laver les 
pieds des disciples, et à les essuyer avec le linge dont il était ceint.

Au verset 14, il dit ensuite :

Si donc je vous ai lavé les pieds, moi, le Seigneur et le Maître, 
vous devez aussi vous laver les pieds les uns aux autres ;

Donc, ce n’est pas seulement « Si vous le voulez », mais c’est une obligation. Vous 
êtes obligés ! C’est une sainte obligation qui doit être mise en pratique sans de-
mander pourquoi. Pourquoi demander ? Pourquoi remettre la parole de Dieu 
en question ? Non. Nous devons être des gens qui mettent la parole de 
Dieu en pratique. Et le Seigneur dit ici : « Vous devez aussi vous laver les pieds 
les uns aux autres ».

Résumons tout. Que tous ceux qui sont ici aujourd’hui puissent vraiment consa-
crer leurs vies au Seigneur. Et aussi ceux qui ne sont pas encore baptisés bibli-
quement et qui auront peut-être la possibilité de le faire demain, si vous avez 
vraiment trouvé la paix avec Dieu et que nous avez accepté la rédemption, et que 
vous avez expérimenté le pardon dans la foi et que vous avez accepté Jésus-Christ 
en tant que votre Sauveur personnel, alors, prenez cette décision devant la face de 
Dieu de prendre part au souper. Tout est entre vos mains. Encore une fois, nous 
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insistons sur le lavage des pieds. Il est écrit que l’un considérait l’autre supérieur 
à soi-même. Et « je vous ai donné un ordre pour que vous puissiez faire comme 
moi je vous ai fait ». Que tout l’Évangile devienne pour nous la puissance de Dieu, 
et que nous puissions croire et être obéissants, et que nous puissions joindre la foi 
à l’obéissance et l’obéissance à la foi, et que le Seigneur puisse trouver un peuple 
bien disposé, que nous devenions un peuple qui Lui est agréable, un troupeau 
racheté par le sang. Et comme nous l’avons lu dans Genèse et dans Exode, quand 
dans ce temps, la colonne de feu et la nuée sont apparues . C’est pour nous montrer 
le chemin, pour nous révéler Sa parole pour que nous puissions marcher selon Sa 
parole et remercier le Seigneur pour cela. À Lui soit l’honneur dans toute l’éterni-
té ! Amen !

[L’assemblée chante plusieurs cantiques. N.d.l.r].

Nous sommes vraiment très reconnaissants pour ce jour, pour ce soir. Nous sommes 
reconnaissants. Laissez-moi encore rappeler une parole en ce qui concerne le mi-
nistère de Jean-Baptiste. Luc chapitre 1 versets 16 et 17 : « …aÀ n de préparer au 
Seigneur un peuple bien disposé ». Et, je crois par conviction devant la face de Dieu 
que tous ceux qui, maintenant, prennent le dernier message au sérieux et savent 
que c’est sous un mandat divin que ce message a été apporté avant le retour du 
Seigneur, et que, dans la foi, nous l’avons accepté et reçu, je crois que ceux-là 
prendront part à l’enlèvement quand le Seigneur reviendra, quand Il appellera les 
Siens. Et encore, en regard à demain : Si nous avons encore parmi nous des frères 
et des sœurs qui ne sont pas encore baptisés bibliquement au nom du Seigneur 
Jésus-Christ, s’il vous plaît, s’il vous plaît, ne laissez pas passer le jour de demain 
à côté de vous, mais, saisissez l’occasion et soyez baptisés bibliquement au nom 
du Seigneur Jésus-Christ. Maintenant, levons-nous pour la prière. Le frère Justin 
de l’Afrique du Sud et le frère Didier vont prier avec nous. Frère Justin et frère 
Didier, venez s’il vous plaît.
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